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OSCAR TESSIER
Ancien Secrétaire et Président
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BILLET. - De la verdure, du soleil des drupeaux frança is. .frissou- 
nants (frémissants) sous la caresse de la brise estivale ; une foule joyeuse 
fraternisant dans des agapes nationales, tel était le tableau se présen­
tant à notre vue le 25 juin 1916..., fête de la St. Jean Baptiste.

EMILE MILLER
Chef du Secretariat Société St Jean-Baptiste, Mo ntréal

Journal: En route pour Carillon 24 mai 1919. A rriré à Pointe Fortune nous 
quittons le train pour traverser, sur une passerelle de deux planches, un 
terrain marécageux où croissent des riolettes. Des jeunes gens de l A. ( '. 
L C. se cueillent des bouquets de riolettes dont ils ornent leur boutonnière

Petites fleurs ouvrez bien /urges vos yeux violets /mur voir la fête où 
Dùllard réssuscite ! ■ ■ ------------------

Journal : A Carillon, Fêle de Dollard 24 mai 1919. Dans 10 ou 25 ans lors­
qu'on ne sera plus, d'autres barbares attaqueront nos croyances comme 
dans le passé et comme ils le font présentement dans Ontario et ailleurs : 
alors les jeunes d'aujourd'hui seront murs pour la lutte, ils auront lu 
piété et la radiance de Dollard et imiteront sa rie "jusqu'au bout-'

.... oh ! de grâce, donnons aux enfants le meilleur des héritages 
l'amour de leur foi, de leur langue et de leur pays. 1

. . ,/>ar une délicate invitation de M. Emile Miller (de la St Jean- 
Baptiste de Montréal) nous sommes photographiés parmi les invités de la 
Fête. Quel honneur ! Jos. est particulièrement heureux de se trouver à 
coté de l'Hon. Mercier ( fds) car il n'a pas oublié les " écoles du soir 
de Mercier ( 1er) dont il était un des assidus.

A Monsieur le Docteur Boulanger.
Les anciens Présidents de la Société St- Jean-Baptiste d’Edmon- 

ton vous prient, ainsi que vos familles de bien vouloir accepter dans 
votre cruelle épreuve leurs sympathies les plus sincères à l’occasion de 
la perte si sensible, que vous cause la mort de votre bien digne et re­
grettée épouse. Nous sommes unis de tout coeur ainsi que les citoyens 
de langue française de cette ville pour partager votre grand deuil.

Bien à vous,

Mon cher Dr Boulanger,
Les journaux viennent d'annoncer la mort de Mme Boulanger, 

survenue hier, a Edmonton. Je crois comprendre la profondeur de 
votre chagrin, car je sais qu’elle a été jusqu à la lin votre collabora­
trice de tous les instants, et qu elle était la bonté même.

C est avec un intérêt toujours ravivé que je lisais dans votre alerte 
Canadien Français les pages et les notules où l’esprit fin de DAN 
L OMBRE alternait avec son ardeur combattive.

Ce labeur de publiciste ne suffisait pas à traduire toute son im­
mense charité intellectuelle envers nos compatriotes francisants de 
l Ouest au milieu desquels elle a passé les dernières années de sa vie. 
C’est ainsi quelle avait organisé l’Oeuvre du livre français dans l’Al. 
berta et qu’elle avait écrit et fait jouer une pièce (le "" Bon Louis d’Or ”) 
où sexalait la beauté de l’âme française.

Au nom de l'amitié chrétienne et du patriotisme je veux déposer 
devant cette tombe l expression de ma sympathie la plus émue.
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